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voyages du fleur de Champlain.

ST AN C ES.

A France e0 ant vn iour à bon droit irritée

Devoir des eflrangers l'audace tant,.antee,

Voulans comme ranger la mer à leur merci,
Et rendre iniuflement Neptune tributaire

Eflant commun àtous; ardente de cholere

Appellafes enfans, Ë7les tançoit ainfi.
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Enfans, mon cherfoucy, le douxfoin de mon ame,
Quoy? l'honneur qui efpointrd'vnefi douceflamme,

Ne toua point vos cours? Si rhonneur de mon nomr

Rend le vofßrepareild'eternelle memoire,

Si le bruit de mon los redonde à voflregloire,

Chers enfinspouue's vous trahir voßre renom'

le voy del'eflranger 'infolente arrogance,

Entreprenant par trop,prendre la iouifance

De ce grand Ocean, qui languit apreszous.

E:tpourquoy le deßr d'zne be/le entreprife

Vos cours comme autresfois n'efpoinçonne & n'attrß?
TouJiurs vn braue cœura ethonncureflia!oux.

4Apprenes qu'on a veu les Françoifes arme'es

De leur nombre couurir les plaines Idume'es,
L'Afrique quelquefois a ftvu vos deuanciers,
L'Europe en a tremblé, cZafrruie A§e

En a eft'fouuent deFroy toutefifljir,

'es peuplesfont tejoins de leurs accsguerrier:.


